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De Francrorrt, ke 29. Juitlet. 

'E Roi de Swède n°a pas feule- 
„ment póurfuivi 'fon voyage 
actuel jusqu'à Ja Frontière de 
la Franconie , mais il doit déjà 
avoir. pouflé de-là par le 
Haut -Palatinat jusqu'en Bo- 
va hème. Le Roi a vificé fucces- 
wij eeRt Wurtabourg & Nuremberg, exa- 
beet. tour ce qu'il y a dé plus rémarquc- 
É nia tens ces deux Villes, ll à quitté la der- 
@ tours le at. de ce mois, lorsqu'il a pris la 
“an “Amberg Son intention, &ce qW’on 
toit, etoit de fe rendre enfuite direéte- 
Ni à Prague. Sa Majefté voyage fous 

Sj DCien incognito de Comte de Haga: Sa 
de he laiffe pascependant que d'être a fTez 
€ brenfe & d'avoir de l'éclat; elle.confifte 
Vingt-fix perfonnes , parmi elles quelques- 


hs des principaux Officiers de fa Cour. 
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Arricre de FRANCroRT du 24. 
Juillet , publi par les Papiers 
de Frauce, 

de)° Toutes les Leures de la Souabe parlent 
wi difsrends exiftans entte VE!eéteur de 
bre mberg & l'Allemblée des Etats de ce 
Muze’ mesincelligence qui prend une tour- 

8 Lès-férieufe. Depuis la diffolution de 
Ber iëte 1Würtembergeoife , cette mesintelli- 
Gore e» au lieu de fe calmer fucceflivemenc, 
dour he on avoit d'sbord cru, augmente de 
den, en jour. Dz: pars & d'autre on fait des 
he Arches, quisell:mbient à vne Guerre oc- 
ne déclarge. Les Committés des Etars, 
de 1 “8lent les affrires pendant les vacances 
fo Diëte de Würtemberg , fe font adres- 
Dire € nouveau ay Confeil Aulique de 1’ Ex- 
Vienne, pour y faire ftatuer fur leurs 
un Mi On frait même, qu’ils ont follicité 
& jj ndar fine claufula contre VEleâeur; 
cre” lobtiendront probablessent,. De fon 
éner”! Eleéteur prend les mefures les plus 
Pag tes contre ceux des Membres de 
le ‚sbiée Provinciale, qui fe trouvent à 
lou te de POppofition: Il a enjoint de 
‘Veau à fon Miniftêre d'interroger Ies 


NU MERO LXEIL. 


POLITIQUES,- 


publiées à LEY DE, le 7. Août 1804. 


Membres les plus récalcitrans des Etats, 
‘En conféquenèe, une Commiflion du Con: 
feil-Privé a voulu procéder à'cêt Incerrb- 
‘gatoire, contraire aux Löix, Cónfituriòtj- 
nelles du Pays de Würtemberg. Ceux .qui 
ont été cités ne fe font pas préfentés. Tou- 
tes les Sommations ayant été infruêtueufes, 
la Commiffioun s'eft permife une démarche; 
qui a produic la plus grande fenfation, Elle 
a envoyé ute Garde’dans 1’ Hôtel des Etats, 
qui s'eft faifie de' la’ pêrfonnede Mr. Wüg- 
ner, Membre du Committé, &” qui l'a, 
dit-on, d'après les ordres fupêrieurs qu’el- 
le avoic recus, fait conduire àun Château 
du Pays. Quelques autres Membres du Com- 
mitté éprouveront peut-être le même fort, 
Les proteftations & les réclamations, que 
‘cet ate de violence a occafioùnées, de ‘Ia 
part des auttes Membres du Committé ; n'ont 
eu aucun fuccês. Dés Couriers ont été ex- 
pédiës à Vienne & à Paris. Le principal 
motif de ces mefures eft le Crédit , que 
Jes Committés ont fait ouvrir au Prin- 
ce- El &orat, ” 
De MaAmnBoure,le 28. Juikler. 

Hier , le. Miniftre- Plénipotentjaire ‚de 
France près le Cércle' de. Bafle- Saxe, Mr, 
Reinhard, a temis avec le Cérémoniel d'u- 
fage fes nouvelles Lettres-de-créaucc, en 
qualité de Repréfentant de "'Empereur des 
Frangois, à une Députation du Sénat Mam 
bourgeois , laquelle a adreilé au Miniftre, au 
nom du Sénat, les félicitations accoûtumges. 
_ Quoiquela transmillion du, Gouvernement 
du Comié de Bentheim entre les mains du 
Comte Louis de Beutheim- Steinfurt par des 
Commiflaires Frangois, en vertu de la Con- 
vention négociée à Paris par le dit Sei- 
gueur, foît ua évänemertt des plus heureux 
pour les [abitans du Pays de Bentheim , 
qu'il delivre du trifte fort de V'Eteêtorat de 
Hanover , cependant quelques- uns des prin- 
cipaux Officiers de VEle@teur à Bentheim 
ont jugé ne pas pouvoir y acquiescer tran- 
quillement, ou ne Pont fait qu'avec difficul- 
té, croyant qu’ils ne pouvoient être déga- 
ges du Serment, fait à Sa Maj. Britannigue 


comme Pofflefleur du Comté par éngagê- 
ment, que par ce Souverain méme. On le 
verra par les dtails fuivans de l'inflaMation 
dunouvsan SeiBneur du Comté de Bensheim, 
publiés fous la date ge la Ville de ce nom, 
BENTHEIM, de 19. Juillet. $ 


‚, D'après les ordres du Maréchal - d'Em- 


pire Bernadotte , Commafdant-en - chef. de 
lArmée Frangoife en lunover , fon Aide -de- 
Camp , le Colonel Gerard , & Je Licutenanc- 
Coloncl Forgges, Aide -de- Camp du Génd- 
zal Defolles, atrivêrent ici, le 16, de //ano; 
ver. la firear aflembler d'abord toùtes les 
Autoritës & Fonétionnairts Ere@&oraux dans 
Ta ‘Salle des: Etats … & y proclamèrent , ea 
vertu de lä- miffion dònt ils étoicnt chargés 
par le Maréchal Berzado!te, au nom de l’Em- 
pereur des Franrois, le Comte régnant Louis 
de Bensheim - Steinfurt en: qualité de Seigneur 
Territorial: du Comté de. Bentheim; ils décls- 
nêrentnoftise Jes Fonétionnaíres & Sujets.deé- 
gages 'dlisérment, qu'ils avoient précé ab Roi 
de la Grande "Brétagne, Pleteur de Bruns- 
wick- Lunebourg, comme Poffeleur du Cam- 
té de Béntheim par engagemeut, & fuspendi- 
rent les Fonêionnaires de leurs fonctions, 
avec défenfe de les exercer jusqu'à ce qu’ils 
y feroient réintégrés par le Cumre-d’Lmpirp 
de Benfhein,- Steinfurt, En ‘gure , il leur 
fup,enjoing par les Plepigorendaites Frântots 
de livred de fuite, fois fermeut', toas les 
Altes & Dotumens. 'Le Contcillee “dé iRé 
geheé ‘dè Peftes (que les“Cömmitfaires Fran- 
gois avoient fait garder en arrér Civil, par 
précaution, aulì bien que le Tréforier Prot 
vincial, Dieckhmann , & le Tuge Bunch, Acaur- 
fe des.Papiers qu'ils avoient en mains ) crut, 
en fe'référant à la Proceftatíon Manovrienne, 
à Ta Diâature de la Diète de Rgtishonne , poriée 
de voir protefter également contrè les procédés 
fus-dits; il refufa même fa patote d'honneur 
pour les Papiers qu’ilavoiten mains ‚n'ayant, 
obfervoit-il, à rendre compte & raifon qu'au 
Roi d'Angleterre , fon Souverain. Les Com- 
miffaires Frangois traitèrent cette Deéclara- 
tion comme un ate de réfiftance contre le 
Gouvernement Impérial Frangois ; dont P'Ar- 
mée avoit conquis l'Ele&orat de Hanover, 
& auquel feul il apparrenoit depuis, fuivant 
le Droit de la Guerre ‚.d’y commander, ain{l 
que dans le Comté de Bentheim engagé à 
VEleâ&eur. En conféquence, le Confeiller de 
Peflel futtransféré {ur -le- champ , comme Pri- 
fonnier, au Quaruer- Général de l'Armée de 
Hanover. Quelques autres Fonâionnaires Ma- 
novriensvrefufèrentaufì de reconnoftre le Com- 
te-d'Empire de Benrheim-Steinfurt pourleur 
Seigneur; furquoiles Plénipotentiaires enjoi- 
guirentàceux-cid’évacuer le Comté, où il ne 
pouvoit plus être fouffert des Officiers Royaux- 
Ele&oraux. Mais les derniers Fon&tionnaires 
ne perfiftèrent point dans leur refus; & Îa 
Déclaration déûrée fut faite enfuite géncralc- 


ede dans zoing dernier Supplément.) 4 
un Dérachement de Grenadiers ‘au fervi® 
‘Comté arì RS Bentheim & 


au. aúx--Confeillers détégues dw nf 


au Peys, quigxiftege ailleurs dans, VELG & 
de Hanauer, Ceroat wänspgrigs à S zij 


rhis A fadispofieor. *” 


ment aux Comm:iTsires Frangois. 
main, 17, les Eratrs du Comté, 
par les mêmes Commitfajres , recon 
Comte-régnanddg Bentheim -Steinf# 
leur Seigneur, & lui prérèrent le Seri 

















fidélité. Sur ces entrefaires & par © TL 0 
Plénipotentiatres Frungois, les Armes Ris 
les-Electorates furenc cnlevées par! i 
replaces par celles du-Comre: de Belg 

e 


qui, de fon côté, fr afficher en mêm 
Patente:de prife --de- poffelton da Pay$ 


occupa le Bitte 
reau , quë Ids“Trotipes Frangoifes évact GN 
‘Tous ies Aâes & Documens , apparte0 in 
Comté, & trouvés à Bensheim, vat é! 


Seigneur; & tous,‚les autres Papiers oe 


Réfidence du Comte pour. y ‘cre égal 


De „1 

‘De BRUXELLES, le 14. Thermidd 
Ca. dot.) 
Tousles rapports des: Côtes confpité 
annoncer le mouvement nouveau, quê, 
‘préferice de PEmperesr des Franrois K 
me aux prépatecifsekpédieignnaire!. , 
Moajefté, prolóhgéant ‘toujours fon fe) # 
dans Ìe Boulonnofs; y fait de ces arme®,, 
Yobjet de Conférences journatieres evet, 
Miittres de la Guerre & de ta Mels, 
réunis maintenant luo & laurre près de. 
ainfì qu'avee le Maréchal Sour, A0 
Bruix , & d'autres Com úrndans des port k 
de térre & de mer, Ces Conférenc® 
les Revuës des CampS & des’ Frouri:leS 
occupé tuur-à-tour le Chef de ta PA 
dans les dernièrs jours. ‘On femble vo) 
ach=ver fnr-toutla réunion des differantéf , 
vifions de Chatoupes & de’ Bates ux am 
principaux Ports de raffembhiëemeár, CE, 
avoir éré autli poor hâikr cètte réunidt ke 
le ‘Miniftre de la Vlerine, avenr dé fe 
dre près VE mperzur, a parcouru jef Pe 
entre l'embonéhure de ta Seise & bebe 
Zonnois. Son Fxeellènge a preff$ en PA 
Culier an Havre te depert d'une Fiotist 
nombreufs de ce dernier Port ; pour joinéat 
à Boulogne le Cene du grand Arme®ik 
haval. : L’Aile dróice de‘cet Armement: el 
quelle comprend le Contingetr Aatav? zige! 
rivé da Flefingue dans Tes’ Ports de Pli 
dres ‚.foit par mer, foit par: les eaux if, 
rieures, fe trouve déjà presque touté Pes 
femblée à Oflende & à Dunkergue fous, 4 
ordres de 1 Ámiral Hollandois , Verkuell. L 


- 


Cm 
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Ur a: 
ges Ports attirent, en coní$quence, 
is Wlaace particuliere des Croifeurs en 
fab Yui en revanche fe font éloignés de 
bif Lr de "Escau?. La Marine dn: 
‚Alationnge dans le Détroit de la Man- 
Coacentre en général de plus En 
Vuê des Ports, dans lesquels les 
“@xpéditionnaires fe font raffem- 
fe rafemblent encore. Cette ma- 
des Croifières Angloifes, & Îles 
» qu'on dit leur être arrivés nou- 
nd, font fuppofer A l'Ennemi la par- 

Qnoiflance de l'aâivicé qui règne 
: Ôte, & Vattente de quelque tenta- 
pe Caine de VArmement Frangois pour 
ni ike mer, Les mêmes mouvemens 
bard, Forces ennemies , ainfi que le 
EN Ement récent du Havre, font crol- 
KN en cette circunttânce au projet des 
ûtra de former de nouvelles attoques 
iin ou plufieurs points principaux 
Lr igne Frans :ift pour faire diverfion. 
Corr creur ett actendu du Boulonnois fur 
k @ de Flandres & dans le Camp de 
t_On Patend auf à Anvers & à 
\ es; & ron croit, que dans cette Vil- 
ri hl Ph fera quelques jours avec U'lmpé- 
Chr qui fe trouve actuellement à Aix- 
Ein apelle, [ett trâs- poilible même, que 
Pereur rende (» tournée au Territoire 
en & y zille viûter le Camp de Zeyfl. 
IN 8u moins l'opinion publique; & ele 
ht «Primée dans Ies complimens, qui 
ho; OEE fairs a V'Iwperatrice à fon entrée 
epe Département de la Roer. L'Epoufe 
dr, paParte ,‚ dans fa route de Liège à 
fig, “Chapelle, qu'elle a faite le 8. Ther- 
lyp, * A jour de nouveau de tous les hon- 
Fom AUS la Loi a décernés à fun rang, 
ue de ceux qui en outre lui foat ren- 
‘ys lOnraireineut ainfi qu'à PEmpereur. 
rh Mtrice, en travorfamt les Communes 
heo &diafres, a par- tout trouvé tes Mai- 
en. Tûées d'Arcs de verdure, de Couronnes 
ì bars ‚& des Députatlons Vattendant pour 
Verre iter. Aufi-tôt qu'elle fut paffée du 
Not ne du Département de l'Ourthe far 
Ie fut 
je: 
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’ oe épartement de la Roer, elle 
ens Wrée par les Généraux Franceschi & 
Charante, A la tête d'un Esecadron de 
E Jes & de ta Gendarmerie Nationale , 
aur 9 Aix-la-Chapelle pour lescorter 
A Di Cette Ville, Une demi-lieuë envi- 
ND ‘Us loin, elle trouva, fur le fommet 
EN Montagne qui domine le Chef -lieu 

der, les Aucoricés Adminiftratives 


Dus 


gure 


& Judicieires du Département prêtes à la 
recevoir. En cet endroit le Préfer , fui- 
vi des autres Fonétiounaires, fe rendit au- 
devant de Sa Majefté pour la heranguer & 
prendre place enfuite dans fon Cortèêge. Ih 
n'eft pas befvin de dire, que des Salves 
d'Artilterie , le fon des Cloches, enfin 
une grande aMluence de monde, ont marqué 
auflì entrée de llmpératrice dans dix -/a- 
Chapelle, Voici la Harangue adreffée par le 
Préfet de la Roer à !’Impératrice dans le 
lieu éltevé fus-dit, ainfi que celle que PE. 
vèque du Diocëfe ya enfuite ajoutée en Vilië, 


Discours de M. le Préfet. 

,, MADAME, Dans l°émotion tentre & 
refpelueufe , dont la préfence de V, M. Impé- 
riale nous pénètre, comment pourrions- nous 
exprimer dignement 1ES fentimens de nos Con- 
cituyens? Voir & poflider, pendant quelgue 
tems, Vuuguite Epnufe du grand Napoléon , 
c'eft un bonveur qu'ils avoient révé quelquê- 
fois , mais qu'ils n'ofoient efpérer. L'éloguen- 
ce du Peuple eft dans Jon empreflement & dans 
fes acclamatidns: Venez, MADAME, réce- 
woir ce tribut de fonamour & defafenfibilitd.”” 

‚U. M. Imp. arrive au milieu de nous, 
environndée du cortège de fes aêtions bienfai- 
Santes. Depuis té Tróne, qu'Elle partagen 
jusqu’ aux evtremités de U'Empire , Elle ed 
fuivie des bén8dictions des malheureuz qu’elie 
a fecourus, de lagrdce qui laccompagne par- 
tout, & de cctte vontd ineffuble qui la. diftin- 
gue fi Eminemment, V EER 

…, Famais, MAD AME, nos Contrdes n'ou= 
blieront ce beau jour, & fans doute aufì it 
fera doux à V. MM. Emp. de fe le rappeller. 
Du’Elte daienefetser les Yeuz fur. Plmmenfe 
Horizon , gul s'offre à fes regards; que de fou-- 
wenirs glorieux & tauchans affuiltliront fon no- 
ble coeur ! Lei, devant V. M. Imp. eft antie 
gur Cité gui fur, Ya dix Siècles, la Cupi- 
rale de U Empire. que recommenee votre im- 
mortel Epoux. Sausle Ddne de cette Bafili- 
que repofent les cendres"de Charlëmagne ; cé 
Tempie a vu counronner, Jons fes vodtes, tren- 
te -fix Fmpereurs des Romains, & fes Lévites 
vont faluer , dans tPadorée Joféphine, la on- 


‚zième Impératrice, qui fe juit profternde de- 


vant les Autels qu'ils entourents fur la droi- 
ze du flanc de ces Blontagnes, jaillifent les 
fources de la Roer, devenuês, dans la der- 
nière Guerre, fameufes par les exploits de nos 
Braves; dans cette wvafte. & flconde Vullée, 
de Monumens de-valeur „que de Cambats, 
gue de Viânires, que de lauriers! Plus. loin 
fubfifte encore la wieilte Telbiac gui, du haut 
de fes murailles, vit Clovis funder la Monar- 
chie des Francs; à gauche , tes Bois nù tomha 
Z'Aas, viëtime de l'honneur Francois; plus 
Join encore, les Rügion: Bataves, òtumPen- 
ple ami reunie fes efforts dir núsrês pour ven: 


zer la Caufe communs, € que peut- lere, en 
ee Molhent, vifite lui-même le Lléros Votre 
Epouxs enfin, cette grande fcène fe terimine 
Pur le Fleuve cllêbre qui, devenu Limite im- 
Portante, a cefld d'Etre obflucltepour nos Guer- 
riers, dès qu'il s’eftagide frapperlEnnemi,”” 

» Sans doute, foit qu'il dirige fon vol vers 
les Hautes-Pyrénées, foit qu'il plane fur les 
Alpes glacdes, foit qu'il menace de la foudre 
des rivages Octaniques des Bretons , foit qu'il 
franchifle les Mers Méditerranges , foit enfin 
qu'il s'abaiffe dans nos Plaines fertiles, Pdi- 
gle Francois peut contempler par-lout des 
Trophées de gloire, & confidérer avec orgueil 
{on puiffant Empire. Dfais, MADAME, de 
toutes tes parties de fa Domination, il n'en 
efl aucune où V. M. Imp. trouvera des coeurs 
plus dlvouds , plxs fidèles, Plus juloux de voir 
mettre leur dévouement à l'épreuve. *° 

s Jarrête trop longtems Votre Majefll: Il 
faut clder aux cris de Vimpatience, gui écla- 
tent de toutes parts. Il ne me refe plus qu'à 
la conjurer d'accepter nos hommages refpe- 
Aneuxr & de nous permettre de nous unir à 
fen Cortège. ** 

Drscours de M. PEvêque. 

2, MADAME, Le fpeacte de Vallégreffe 
univerfelle , dont Votre Majeftl jouïra dans 
certe Ville, efl le ttmoignegedudéfirextrème , 
que fes Habitans ont de voirleur Implratrice, 





“CHRONIQUE ou Exrosé succiNcT des événemens les plus importans rel 
en particulier à la Révolution Frangoife & à fes Suites depuisla fin de 17398, üré prio 
lement de la GazeTTe FRANGorise de LeypDe par II. C‚, SEeRRURIER? 
du Zlollandois; onzième Partie 1803. Cette partie, faifant fuite à celles qui ont P 
eédemsnent , & qu'on a annoncées dans cette Feuille, vient de parcitre, tant En 
gwen Hollandois, chez VosmAER & Fils 4 La Have, @ fe trouve chez bes fj 
paux Libraires de la République, à 15. Sos de Hollande fur Papier ordinairts AA 
Soús fur grand Papier. Onafait conncttre dansle tems la nature de ce travail, qui? je Wi, 
lui-même une Chronigue abrégée des principaux é-énemens de Vannde révohuës je 
même teins à faciliter la recherche des Annales du tems, configndes dans la Gazette” 


goîfe de Leype. 


Le Vente, ci-devant annoncée, de la belle €) vafle Bibliothèque ; 
de Cartes Géographiques, Topographiqnes, Militaires € de Marine; de la Coile8i0 
rieure d'Ouvrages d'Eftampes, de Deffins, Eflampes detachdes & en cadres; d'une), 
Mufique € Inflrumens de Mufique , € de diverfes Curiofités précieufes de la Succefie8 4 
Mr. le Baron de DarnNr & d'un autre Amateur de diflinQion, fe fera, le Lut! J 
Septembre 1804. & les jours fuivans, par P. vAN DAALEN WETTERS, Librdjgd 
fon Domicile, au coin du Hof-Cingel à LA Haye. Le Catalogue paroit Aad 


buë chez le dit Libraîre. 


ri 
Dans une fituation des plus agréables des nouvelles Acquifitions de S. A, S. Merk Le ‚ 
de Salm, proche de :Wefel, Borcken, Boekholt &. Rhede, le Chiteau de la B (es 
CHuRrECHTING eff à vendre à un prix raifonnable , avec.fes Terres & tousfes heap, 
€ Privilèges. Le libre exercice de la Religion Chrétienne s'y fait dans une chapelkigt 
tiguë au Château , lequel, avec la Franchife contenant vingt-cing Maifons, eff entor , 
large Canal de demx-cents foifes de civcorférerice, Les Amateurs peuvent sadreft ape 
Lettres affranchies , en Francois ou Hotlandois, à J. B. van peR Meuren a Curêé „/\N 


e LE YDE, par ABRAHAM Brussé, de Jeunée 


‘trône antique de fon Erpire. 


zefb 
dent la renommee a frilië dravik, FRA 
Mes verlus de Wefpris Z du coeur ard 
à Vempreflement, qu'ils ont dé eef el f, 
gufie Epoufe du Iléros , gu ils VI 
grand gue les Princes qui l'ont pres MA 
zal 
fr , pournotre bonheur, des hommage, 
fidélitd de tous les Hubitaus de ati sf 
fincèrement attachés à votre Fróne PP 
en méme tems, que j'uffre à votre sub ait 
fonne les fentimens de la profonde vt! ‚4: 
que le Clergé de certe Ville me chöEr Î 
exprimer , &@ dont il eft peneirt. PS u 
tre Majeftt. ” ES 
De Levne, le 4. Mota’ 
Le Camp formé fur les bruyêres d Oikaf 
fur lequel peut-être une vifite el nt 
reur des Frangois va davantege fixer tet £ 
tion de l'Etranger, fe trouve COMP 
préfent, Ercabli entre les Viilagés deg 
& de Driebergen , il confifte en 16. a jr 
d'Infanterie Frangoife & 8, Bataillon rik 
fanterie Batave, outre un Parc d'Â 1 
rie de 40. & quelques Pièces de 
La Cavalerie, qui faic partie de Cé We 
d'Armée, fe trouve cantonnée dans | f 
Virons 3 elle eft forte de 4. Escadrons’ if 


gois & de 3. Escadrons Batavés. „Ä 
3 A, 
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£ op NUMERO LXIIL | 
/| PPLEMENT AUX NOUVELLES POLITIQUES, 


A 
ii publiges à LEYDE, le 7. Août 1804, 
» EXTRAIT d'une Lettre de New-York du 6. Juin, 

À terrible Nouvelle du Maffacre général, fait de tous les Habitans Blanes, ep. 
Partenant à la Nation Frangoife, dans v’lfle de St. Domingue, que nous avons 
2ehoneée dans nos précédentes (dont S' Extrait fe trouve placé dans nos Sup- 

oder … Piémens des Nos zix. @& LXs) ne s'eft malheureufement que trop confirmée; 
op.peells nous en ont Gré apportés par le Schooner le Greyhound, qui eft arrivé du 
(4, Paners 5 . 5 ° 1 ‘ 
Aver sFois en ce Port. La ferocité du Général Voir, Deffalines , s'eft développée fuc- 
ig ree La Proctamation du 29. Février (inférde dans notre Supplément du Ne, rix, 
hes gole, deux mois après, d'une autre, où il met au grand jour fes motifs, fes 
Es rÔgles de fa conduite pour l'avenir, Voici ce qu'elle contient en fubftance, ** 
Ten IBEERTÉoU mA MORT. PROCLAMATION, 
} IN} Des € JAQurs DESSALINES, Gouverneur Général, aux Hlabitans de Haytr. 
ht Crim Fines, les Crimes les plus atroces, tels qu'on n'avoit jamais entendu parler de pa- 
in da Pp. Jusqu’a-préfent, & qui font frémir la Nature elle-méme, fe font commis. A 
cabin” de la vengeance a found: La mefure avoit été plus que comblée; & les Ennemis 
De des Droits de l'Iomme ont fubi la punition duë à leurs Forfaits. — Mon bras, 
(lice AU -deffus de leurs têtes, a trop longtems différé de frapper. A ce figaal, que la 
bre qe Dieu a preflé, vos mains, armées de bon droit, ont porté la coignée fur l'ancien 
inter Esclavage & des préjugés. En vain le tems, & plus particulièrement la Politi- 
ê gez deere des Europdens, lavoient-ils environné d'une griple barrière de fer: Vous 
El der. POuillée de fon armure; vous avez placé ce fer fur vos coeurs, afin que vous pus- 
Oren Chir Cà l'imitation de vos Ennemis naturels) cruels & fans merci. Semblable à un 
Oppors fureur, qui a rompu fes digucs, & qui entraîme avec force tout ce qui tente de 
CL à fes flots, votre Fureur vengercffe a renverfé & emporté toute chofe dans fon 
p étueux, Puifent périr ginfì tous les Tyrans, qui fe jouënt de l'innocence, tous 
ans Teurs da Genre humain! *”’ . ee 
/ ie Home donc! — Courbés durant des Siècles fous un joug de fer, — le jouët des psflions 
hts mes, ou de leur injuftice, ainfi que des caprices de Ja fortune, — les Vitimes mu- 
Sans A cupidieé des Blancs Francais, — après avoir engrailTé de la fueur de nos travaux 
Core Eluës infatiables » avec une patience & une réfignation fans exemple, nous aurions vu. 
Minar te fois cette Horde facrilège faire une tentative pour notre déftruction, fans aucune 
Ne, On de fexe ni d'âge: Et nous, Hommes fans énergie , fans verm, fans fenfibilité déli- 
R tie “Urions- nous point plongé dans leur fein le poignard du cesefpoir? Où eft te vil 
el, 2 fi indigne de fa régénération, qui croye n’avoir point accompli les Décrets de l'E- 
u Na En exterminant ces Tigres altérés de fang? S'ileneft un, qu'il fe retire par la fuite! 
qr Ure indignge le rejette de notre fein: Qu'il aille cacher fa honte loin de chez nous! 
ne’, dte nous refpirons , n'eft pas fait pour fes erganes grofliers: C'eft l'air pur de la Lie 
„oute & triomphaatc. ” 
Ee nous avons rendu à ces vrais Cannibales Guerre pour Guerre , Crime pour Crime, 
Ak Pour outrage! Oui, j'ai fauvé ma Patries; j ai vengé IAmérigue. L'aveu, que j'en 
pon â face de la Terre & du Ciel, fait mon orgueil & ma glaire. De quelle conféguunce 
| BENN mai opinion » que les Géndratians contemporaines & futures progonccrent fur na 
f nl lt, te? Pai rempli mon devoir; je jouïs de ma propre approbation: Pour moi, cela fcul 
Pe cor itis que dis-je? Ta confervation de mes Frères infortunés, le témoignage-de ma pro- 
ch fcience, ne font pas ma feule récompenfe. J'ai vu deux claffes d'Hommes, nées pour 


nie DT » S'afiter, & fe feconrir Pune l'autre, — entremêldes dans un même monde, 
® port liges enfemble, — demandant vengcance h grands cris, & fe disputant l'honnenr 
IN e premier coup. *’ 
ea, Pmmes Neirs &@ Er que la duplicité rafinée des „Européens 2 tâché curant long. 
he re ìivife anrirst he ke 5 sG récanciliës aujourd'hui, & ne faites plus qu'n- 
tf. Îeui ier muruellement: vons, qui êtes An , sG 
et e A Ea ns . d étoig-il nécetfaive . qur notre parfaite réconcilintion 
t feel mème Familles fans doute étoit d en 
We, lée qn fang de vos Bouchers. Des calamités égales vous ont menacés, fuspenduës 
Simen têtes profsrites: Une ardeur égale pour frapper vos Fnnemis vous a fgnalés: Le 
AN „fore Vans eft réfervé: les mèmes intérêts doivant par canféyucnt vous rendre à jamais 
Wnie divin bles & inféparables Maintenez cette concorde précienfe ad heureufe bar. 
VrgnCUitivez la réciproquement: C'oft le 8288 de votre bonheur, de votre falut, & de 
Clie. Des A : enciles- 
» Pact Ceft le fecrer pour Être invinciol€S: ANN tn nerede 
he geil néeetaire , à Feffet de refferrer C€$ liers, de rarpeïler à vern fonvenir le Cate ls 


Wrocids, cemmites comire nos Efrt:ss 






2 le vichsere de la population entière de oct 


ge Uit: , mfditde dans Ie fllence & Ie fwug-froid da Cabinet? Vextention de cet abo 
projet, qui ma det propolee Kans rougir, & yueles Franpors avoient deja commeuct $ 
catine & la Ferénrc d'une contenance, accoù'umee actes ermmes parcils? la GGnudeloë 
au pillags & détruite; fes ruines Eumant encuss ea fans des Entaas, des Femmess des 
tards palfés au til de l'épée? Ldlage lui-mtme la vieume de teurs artifiees, après d 
chement eruhi fa Patrice Se fes Freres, le brave % Pimmortel Lelgreje , qur aimd gw 
faire Cauter en Ditr avec le Fort qu'il defendoit, plutòt que d'accepter ies chainé 
tui odroient? Guerrier magnanime! cette mort endreufe, tom d'atforblie notre cu 
Cerc onignement qu'à Faire naitre dans nome coeur la réfotuuon de vous venzer OÙ # 
fuivre! Rappeilerai-je de nouveau 4 votre fouvenir les Complots, récemment erau! s 
mie? la terrible explolion, qui en devoit vere le réfulcat, aon-obttant le généreux 
accordé a ces Keres bucorrigables, lors de s'exeulfion de Armée Frangvrfe? Île 

tort de aos Freres, enlevés pour les conduire en Prance? & (triite avant-courél, 
Mort) le terrible Despotistue exerce à lu wartinigue? Peuple inforvuné de la Mari 
que ne mette il donné de voler à vorre feceurs & de rompre vos chaines? Helas! uneb 
infurmoatable nos tepare ! Pent-Crre une érincetle du meme feu, qui nous en fl:uanimé, 
re dans vos (ins, pour les alinmer: Prut-cere, au bruit de cette coinimotion, foudal®, 
st veiliës de vorre betharjgte , Les actes a Lt mitin, vous réclamerez vos droits facréS & 
feriptinles. *° CLe refle ci aprts) 


‚ Uae telle Proetsination ent tout Peflit, qu'on en devoit attendre, & qu'il éool 
Vame de Deffalines d'exviter: Elle appelantic le bras du Negre, deja trop altéré de 
dëja trop avi. « d'une cruelie vengennees elle éceignie dans fon coeur jusqu'à là 
étincelle d'humanteé. Les Aoirs fe hitdrent de courir au carnage; & l'oeuvre de 
fur exécutee en três-peu de teme, Le rg. Mai, jour où Je Greytound quità 
Francois, la Sotdatesque Voire, s'abandonnant à toute fa rage, avoit dejà facrilië’ 
cerie feute Place, À fa Politique fanguinalre & fans miféricorde non moins de 250% 
hemains, Hommes, Femmes, Enfans, fans diftinêtion d'ìge, de fexe, de range 
Condision. Après cette boucherie, le cernoge cella par nécefieé, parce qu'il né 
p'us de ViRimes à immoler: ll fuc sccompagné d'un pillage général: La quand? 

sterie & d'Or travaillé, de Joyaux ou de Bijoux de toute efpèce & de valelf?, 
es Cadavres avolent été dépouillés , ou qui Fut enlevée des Maifons des B/uncs 
eft immenfe: Les Affaflins NVoirs en &roient furchargés: Ils les offroient par-tout Ù 
te les ums aux autres ou aux gens de couleur: Fréquemment on les voyoit aba0dd 
les Bijoux du plus grand prix à moins de Ia moitié de la valeur. — Quelques jou! 
Lavant, le 22, Avril, le Port- Dauphin avoit été également pillé, une partie de 
detruiee, Ör les Blancs, qui s'y trouvoient encore, tous maflTacrss, au nombre é u 
92. — Le 14. Mai, jour du départ du Greyhound, Defalines avoit également au 
Cup -Frar;ois, prenant fa route par le Pors -de- Paix & Gonarves. Avant de 
en voyage, Ml ordonna aux Propriétnires des Maifons, gens de couleur, d'entever 
tôt pollible tes Cadavres des Infortunés Blancs, tuês à coups de bayonette ou fÙ 5 
mafacrés, qul avoient été tous laifTés au milieu des Ruês du Cap, & de les jerre 
ui grand Foflé du côté de la Montague, pour empêcher que les Ehrens ne semps! 
de cette pâture, & que les refles tombés en pourriture, par Winfwetion de Malf re 
£a Tent des Maladies. L'objet de fon voyage eft d'achever In bamba de le Û 
VIfs, ci-devant polédée par V'Ef/pagne, & de coniraindre Ies aitibles Color, 
grcli, que la Cour de Madrida été bien loin, dans le tems, de Sj toir expoftf / 
zuffi terrible chance, à fe foumeture & ce qu'il leur a préterie Brie procht rn 
Gu'il a Fate publier dans cette partie de I'Ile, C&P June nous donnerons && ih 
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dans une Feuille fuivante.) ” we 
De RATISBONNE, le 28. Futllet. Te Roi d°4 pereÂt, pf 
wick- ’ 4 KE U dnefrferre, en (a qualleé : trpiet ooi 
Brunswick -Lunebourg, neft p:s longtems reté fout & appuyer la p-opofiden: pref; 


Emperevr de Ruffie aux Etats Germanigues , touel : jieatres f, 
hei Te ' ent lee arretiriene Mitieelrel sg P 
fes A Ertenheim Sc à Ofembourg, L'exeinple de Sa he EDS he Hei bl w 
par le Roi de $wòde comme Due de la Pomérani. ian “le Mtinitre ori j 
dernier Monarque, parti d: Rartishonne au Moment de tesla hi pt: panovt ii 


. MIE ed 
zo. de ce mois, pour fe teres près de fon Mat pel nt 
4 aftre tur ta Frontière du ZAawt) afd 
cf revenu peu de jours aprés dans idea ontiere « ce COV pijl 
a la Réfidenee de ta Ditte, ave doa ordes € il) 


A crux du Roi d'.togleterve. En conféa, 
venen, Je } Kif ron ve 
a deziendg auf? , à la SZance de la Diet: d' hier ee tad 
5 cre ' ‘Setde , 
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pour recevoir le Vote de fa Cour fur ta Note Empériale Re du mois de Mat 
denn te ay ur dut accordée de nouveau, lr, de 13/4 a Emis le Voie ci-d, Dour, 
„SAT Ie on de Sund 4e, comme Due de la Pomdranie-.duteriture, à ordvans a ua beta 
is faire intsrer au Protocolle le Vorc fuivant, a Vovcafion de ta Declaration ves, AL dat 
Ee de Kut, porrdeber. Mau dernier a ta connoidance de la D.ète- générale de | Einpire. 
JM Meret: gura témoigué en tant d'oevalions le vif interct qu'klle prend aux aniaires 
Sn vers tiecmanigte, m'a pu apprendre fans inquictude & fans crainte les Evénemvus in- 
SE, qur ont eu teu, an mois de Mars dernier, dans 1 Elcetorat de Baie, & par Ies- 
ng. Perricoir de U' Empire a été violé, & fa füreré future EXxpofée aux tartes tes plus 
rentes. be Ror pente en conféqueace, qu'il c't du devoir de chaque Eat de | bmbines. 
rn Point degoriser Ie voeu, que Ie Goavernement Francois donne at Empereur % au Corps 
deg Atdgue, rebruvement aux dvénemens fus- dits, des Eclairciffemens Futifage, aid qe 
ani UFansen trangailhfsntes pour Vavenir. Le Roi, comme Frar d'Lmpire, a cru Ü-vvif 
Better cerre conviction: Mais, en fx auzlieg de Garant de la Paix de Wetiphalie & de la 
dl tton Germarijue, S. M. n'a pas jugd, jrsqu'd-prétent, néeeflere de Faure wnd 
er Oe maniere prruculière, fa fagon de penfer ace fujst, d'autant plus qu’btte vo pa: 
ke, PrEfumner, qu'une Puiffince, qui a partagg autrefois avec In Sucde les pernes & Ia giur- 
let concourant conjointement au rcuablitement des Loix, de l'ordre & de la füreté dins 


WijePire, recoanvitroit avant tout la nécellité de maiatenir dans toute lvur intsgriuë des 
Ë 8 aur importans. *’ 


ENTRAILT des Nouvelles de Parts jusqu'au 14. Thermidor (2. daüt.) 
sle revers épconvé par la Flottille de Boulogne au commencement de ce mois, & le 
Wig rdemnnc du Muvre arrivé peu après, ont continué d'ëwe ì Paris des fujsts L'in- 
Cheret \ de eerintes. Déjà Pun des Journaux non-v'beiels, aiufi de feat, avoir 
bores 2 Calmer Ies alerines caufées par le premier desaftre, Hier, apres ce Papier, le 
bene l Ofici-l mime a pris à tÀche de les appaifer, ainfì que celles excitées per autre 
» Lg ene Etsheus. Voiei t'Article de Paris de Vavant- dernier Ab an en 
has Ceizs Bädumers de la Fiorille de Boulogne, qui, lors de | SINE < ee kh. 
ge rduilter,) evolent filé le long de la Côte, & mouillé à Eraples Teas Jep 
n.md. (ont de retour dans le Port de Boulogne, U parolk, qu'on a eXrgs-rs Ext 5 ed 
nee qui a été Fore peu coofidérable. L'Empereur o'a cuuru aucun sander, Puisys il 
» Les Aterre, lorsque le coup de vent ef! furvenu pendant ia nuit & pr sque fuditemens, 
bve Equipiges de quatre Baädimene, qai ont échoué, ont été fauvés; une Piniche 
TN Perdu à Ventrés d'Leaples. Ainû notre Pete en matériel, Ee fort pens ch3- 
N Bom re? que nous evons faite en llomm8s, s'élève à vingt hee 
». Oardement du /Javre, Il n'a eu d'autre réfulsot que de tucr vac vietile Femme & 
“vr Jeune Fitle de dix-neuf ans, & Je faire à quelques Maifons des dommages, dons 
wp. aPereur a ordorná Veltimation, afin d'indemoifer les Propriétaires. Oa ne crouit 
”é $, Tue ces domu:: vas s'tlövent au-delà de 2,000. Francs. La Floris du Harre 
» Bo dens te Port, ta Fiotta Angloife a prolité de la bale mi dek apptocher, quand 
n bier PC Pouvions prs foruirz wis Dombardes ont dré une centaine de bom, zeis 
NÔt ta Frortille du Cupitsine Daugier , tyant allez d'ezu pour fortir du Port, eft 
» met en Rade, & Ih Croifière ennemie a pris le larie. Toute ee Eft bren Pre 
q » Comme on l'imagine, nos Batteries ne font ak dei D:s , 
Ae tems, Se Ale a potte s'ldve houroize Ilgmorse MGS SENS tene Jet In 
Cui Ems ove. Cee exptieations ita éS infäré encore dans ha Feuille odieielle les Du: :ting 
de, 10s de Ia Cé. ĳ ts qui s'eft paTé de plus nouvesu au centre du theàre 
t arm 3 Côte, contenant ce qui se 
Emens expédidonngires, °' . E -, 
T'here:idar (32. Juillet. ) 8 
Divi BovroeNr, le ki a Rade hier foir. Elies ont mouillé devane 
ro iVillons de Ie Flortilte Sont alléen € nameten 
mile Siks Eunemie, comroafte de Quinze nd iP &roir avm vend des Miniftres de fa 
dring ke a, pale Papré mt den 1z denn 1 Amira! Air. Met retournd te foir u 
eelde. g De SOES du Mordihal Suit. & be- Marbais, Maitre du Tréfor- public, ré- 
trams Pite où ita eravaitle avec M. Bar 
DE arrivé de pn. E 
Ve A une Ì e Par: ER iehes 
Mia Marg TS Apres-nanit. deux he , 
Bies Fleton se de be Prcvare ha dela MENDEL oe 
k ä le LI AN Cees Son ten de Curpren Fe 
Hi CMtrdmira os PRN ever Ms Aen 
les, « “(3 Gaf ‚Le netrg Heens emt Ne SAN “ut Nn Werl g U Gt a Nin 
AUT: de deus. Lee se, elles Cont dee 


3 T 
h Crains 


zaet boi commensiées par le Lrentenant 
ein: de la Craiière ennemie, f« font: 
Been de vierde. qui &oit fetien- 
ere BOE ED ORS KeRUERS 
Pe: 


re Pantebre ércit ornce Je …: 


Am 


deux fois; elles n'ont point répondu. On les a laifé venir à labordage, & on leur } 
‘bout portant une décharge de mousqueterie, qui a tué le Licutenant Afuc- Leun & plö 
de fes wens. Le Midshipman, prenant alors le Corimaadement de la Péniche, eft # 
en faifent fa de fa meusqueterie, & «ft p.rvenu à couper un des cabtes de la Bomb : 
vais il a Eté tuê Pinftant d'après. La Pén..he a vufti-tò' pouflé cu large. Un SerbS {- 
Ditachement de Carabimiers , ceramandé par ML. /eye , un Carabinier, un Matelot & Ü 
de - Canonnier fe font jeués dans un très-peuc Cavot, ont aborde la Péniehe & lont PPP 
à bard de la Bombarde avec 14. Prifonniers. L'autre Péniche ennemic, dès Ic com 
ment du Combat, avoit pris la fuicc: Elle a regu en fe (anvant une décharge de mous{ 
zie, qui Va rellement maltraitge que ur-le-champ elle a ccffé de ramer: Etant ie 
palte près d'une Canonnière quiatiré fur clie, oa l'a vaë couler bas. Des 25. Hol 
qui cowpefoient VEgquipage de ia première Feniche, deux ont été tués, fix font ple 
dont un mortellement, & huit fans bleffures ore dré Faits Prifonniers: Parn:i ceux-ci Mg 
ve Lienjarnin Delchambers, Secrétaire du Capitaine Robert lloneyman , commindant la sul 
Ja Péniche dAngloije entre en ce moment dans le Port. Nous n'avons perdu perfonnf’& 
bl. Tée , au. nombre de trois, font M. Rineuet, Enfeigne -de- VaifTeau provifoire, capit 
de ja Bombarde 5 Mfedyous , Bombardier au 4me Réginient de Marinc, & Pierre Armand: 
rabinier de Ia rome légère, * 
du Corp de VIMEREUXS, près Boulogne, Dimanche 10. Thermidor. ' 
, L'Fmpercur a paffé la Revuë de la 4me Divifion qui ett campée ici. Il Pa fait mâf 
wrer hier & aujourd'hui. IÌ a remarqué avec fatisfation la force & la fenté, dant joor, 
tes Troupes. Elles ont manocuvré avec une grande précifion. L'inftruêtion & la fant 
Roldar saanent également à la vie des Camps. ” 
‚‚ Les Fonds font à la baiffe. Les Cíng p. c. conf. étoient tombés avant - hier de 58: 
& Ax dixièimes jusqu'à 57, Fr. & un dixième: Ils ont cependant remonté à la der, 
Bourfe jusqu'à 57. Fr. & feptdixièmes. Les Actions de ia Banque de France fontÀ 1115: 
De Levne, le 6. Aoit. Nous venons de recevoir les Nouvelles & Papiers de Lê 
DRES jusqu'au zo. Juillet. Le Parlement éto't encore oflemblé ce jour-là, quoid, 
Vattendit à (a prochaine prorogation, vu que le Confentement Royal avoit été don? 
‚Samedi précédent, 28. Juillet, par Commiffton, aux Bits publics & particuliers, Pi 
en dernier lieu. Aurefte, le principal contenu de ces Nouvelles concerne les deff 
faire de Mer, qui ont eu lieu devant les Ports de Frasce, particulièrement devant 
tiane X le Havre. Des Dépêches, reguêës le 23. au matin par "Amirauté, de Ja p#ff 
Contre - Amirel Louis, qui commande la Divifion marine devant Boulogne, lui ont 3P 
en gros les circonftances d'une sffaire, qui s'y eft pa(ée du 20. au 21. de ce moise 
Gazette oficielle, pvbliée le 24. au foir, conticat le Repport fuivant, que le 
taine Owen en a fait au dit Coutre- Amiral. 


«dd bord du Fuaifeau du Roi, 1’IMMORTALIT É. BourocNeE le 21. zuill 
… MoNstreur, Le vent commenca hier à fouffler avec force de la partie de VEf 
tes Bâcimens à la Rade de Boulogne en affez grande confufian. Plufieurs d'entre euX> 
wmment 45. Bricks & 43. Lougres , quittèrent la Rade de Boulogne, pour fe porter plus 
cantrele vent. Je fis fans délai le fignal de les obferver, auquel les Bricks, Ze Hlarf3?, 
Rlordhourd & Archer répondirent. Ces derniers engagèrent VEnremri, qui cherch® 
éviter de toimmber fur la Côte. L’Autumn leva Vancre pour aller à leur appui, & (r“fel 
rant tout le tems du reflux fur tous les Bätimens ennemis, qu’il put atteindre. Ce matidt 
avons pu appercevoir 19. Bricks & 8. Lougres devant la Baye de Boulogne. AG. heff Ki 
matin ils ont filé le cable & fe font partés au Sud vers Etaples, fans gue i° Autumn & lesy 
tres Bricks aient pu les joinddre. Lorsque le reflux permit à ce Vaifvau de sappróchtrg 
Brulogne , neus nous y fammes portés & nous avons trouvé un Brick, vn Lougre. & í 
fieurs Chalenpes, tous échauds à la Câte Occidentale, & d'où l'Ennemi tâchsit de fauvég 
qui toit pofible. Cependant je ne deure point, que Ie montant de la marde ne les dé 
entièrement. Trois autres Bricks & en Lougre fe font entièrement brifés près du Villbrj 
Portés. Un Brick & un Lonzre étoient prés de-là entièrement chavirés. Te Brick Ss 
perdu tons fes mäts & fes vergnes; & Ja mer pafieitentièrcment au-deffus. Ta nuit er 
rêché, que nons n'ayans pa conftarer la perte de VEnnemi. Je fais convaincuen arted,, 
quelle eft confidérable & plus ürportante, qUC NOUS n’avons pu nous en appercevoir. d 
Ta même Feuille officielle du 28, Juillet contient un Rapport du Capitaine D 

Oliver, commandant la Frégate, Ja Mlelpamène, Telstivement à une entreprife cortbp 
‘Flouil'e dans le Port Ju Havre, (Vous fumines ohlisds Je renvoyer ce Rapport à u Sp 
"maire prochain.) -— Arm. Conf, à 3. p. Cc. 56. fept huitiëines. Apu. réduites à 3 
‘sr. % en quart. dend dep. ce. 75. & un JUFIL 
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